
sont-elles plus fertilesque ln tres 1 ndn non mas
voici -ce qui' est aurive u n eune piine ées nomme
curé dané:îùne paroisée du noród de la Beloqe .Antiye
au lieîidè'adestintîioi,'iln a rîsbtêr ti't&&
chétiVe nâsure 'àù i unes L' Ulîilasacristie Sont
aussi 'de Vieux bâtimeits oit a pliie pent e pai, es
ienêtr'és"-'t'1a'tcituiLö.A Lettee vce, Ithn i»pe,
qui était:filld'un'àriche seign, devientla ioies
plus' trisfos-pensées;, il sent; .le decouriageneiit sem
pater 'de liii. Danis son '«bzttdnefi liè Ï's Ï eux

modillé.'dà ]ârniôsdé 'icià'et 'lui aulessà cette 'fr-
vente prière.'O Seigneur, vous qii',tei hé danW
une étable pour notr-c.'salut' doniez-moi1eeurage 'de
supporter le triste état que n'a prépar v otre divinè
Providence, 'et ·donh'ez-moi "les -secôur ceessaies
pour bien rémplit la mission que vous n'ave con-
liée," 'à peine alt-il terminé :.Cette couidepuuie, qu i
se sent animé du plus 'and ouraa et capable de
tout entreirendre potr 'higem la-face de ette p
roisse pauvre et igno-ante.' Pour arier a soi bit,
voici les.noyens qu'il puise dans son coe ir desoue et

géniéreux-;'pour dissipe? l'ighoran.eniSsuir
était 'apanage de. tous lesjaroissions'l 'se ni ltiplie

potur fairo · ]e 'cattéchisne, et des"nstuictieéns fanu '.

lières. Pour tr 'meu conipris de.son peup CI
etudie son b' b ses expressions. Il se fait tout à
tous. Les ' vieillards l ·hommes, les fenes .le
enfants,' tous finissent päi le conîiendie etItîaicer
Voilà done <ii rand'ias do'fhit dcïns la voie dui sa 
mais Comment poui-il eiingerses paroisiens
réparer le temple: .d Dieu; eux qui pour la pli rt
logeit 'aas 4 0de pauvres cabanes et sôntréduits dia
misère ? Son 'zèle éclhiré' '7i súppléer '' tôi. 1
dimaichè;'lil annonec 1i prie qué 'oi'prbyb i-
sera ouvertIdeix fbis par à4emainà, 'toushdeù:' de sa
paroissç qui voudroit venir 'eufendre' lés. e'iiSvers-
tiens qui 'les intéressent aui "plus haut point. Lé


